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  Chers parents et amis de Yendube et de Vivre dans l’Espérance, 

 

 

 Voilà quelques nouvelles du Nord Togo, de la région des Savanes que vous connaissez bien 

maintenant et, pour certains d’entre vous, pour y être venus en personne. Vos passages échelonnés au 

long de l’année, se sont faits à des saisons différentes et, selon que ce soit en saison sèche ou en saison 

des pluies, les réalités du vécu sont bien différentes. 

 

 En ce mois de septembre nous sommes en saison des pluies et il pleut ! il pleut ! il pleut !... 

Nous avons espéré ces pluies et les avons désirées de tous nos vœux mais maintenant trop, c’est trop. 

En toute chose l’excès nuit n’est-ce pas ! Toute cette eau indispensable pourtant pour les récoltes fait 

des dégâts : il y a des inondations dans les zones situées dans les bas-fonds, des cases s’écroulent, 

même sur les occupants, faisant des victimes, blessées ou y perdant la vie. Ne parlons pas de l’état des 

routes devenues impraticables en certains endroits, même en ville et du nombre d’accidents 

occasionnés ! Une entreprise travaille à la réfection de la route internationale depuis la frontière du 

Burkina mais, justement à cause de toutes ces pluies, ne peut avancer dans les travaux. 

 

 La saison des pluies est aussi la grosse affluence de malades à l’hôpital…. des dizaines 

d’entrées de petits malades, de jour comme de nuit, atteints de paludisme, d’anémies gravissimes, 

d’infection pulmonaire et toujours des cas de malnutrition. Dans le pavillon des bébés aussi c’est 

saturé avec deux à quatre prématurés par couveuse ! 

 

 C’est ainsi chaque année mais, le moment venu, il faut reprendre le rythme et il faut que 

chacun se mobilise à tous les niveaux ! 

 

 Nous sommes toujours dans l’année jubilaire des 50 ans, période de reconnaissance, d’action 

de grâce mais aussi de bilan des années écoulées et qui font leur œuvre elles aussi. A 50 ans on n’est 

plus de « première jeunesse » et c’est le cas concret de nos bâtiments. La toiture du bâtiment principal 

de l’hôpital a plus de 50 ans et elle en donne les signes. Il pleut beaucoup dans plusieurs salles 

d’hospitalisation au point que les patients sont dans l’eau. Etant donné l’affluence, il est difficile de les 

déménager dans d’autres salles. Il nous faut agir en urgence et nous avons fait du « colmatage » en 

attendant les g ros travaux qui s’annoncent longs et coûteux et qui seront à commencer dès le début de 

la saison sèche, où il y aura moins de malades,  c’est-à-dire en janvier. Un projet a été étudié pour 

décoiffer le bâtiment, couler des poteaux à différents endroits pour consolider le tout et pouvoir 

couvrir d’une dalle de ciment permettant, par la suite, de construire un étage car nous manquons de 

place. C’est donc un projet pour l’urgence mais aussi ouvert sur l’avenir ! 

 

 Le devis vient de tomber et se monte, dans un premier temps, à 29 000 €. 

Nous avons d’autres projets mais celui-là est vraiment très, très urgent. 
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 Vous avez compris qu’une fois de plus, nous allons solliciter les bonnes volontés et en 

particulier chacun de vous qui êtes fidèles depuis tant d’années, tout en ayant conscience des 

difficultés économiques qui se vivent aussi dans les pays du Nord et qui vous touchent ! 

 

 « Les petits ruisseaux font les grandes rivières… » mais rien n’est petit quand il s’agit de 

solidarité. « Il faut plusieurs bras pour entourer le tronc du baobab ! » 

Quand les travaux de réfection seront faits, « Yendubé » sera reparti, espérons-le, pour 50 nouvelles 

années ! 

 

 La rentrée au Togo n’est pas encore faite, elle est prévue pour début octobre.  

 

Après les législatives togolaises il y a eu un remaniement ministériel et la liste des nouveaux 

ministres est tombée il y a deux jours. Espérons une mise en route et peut-être aussi des changements 

pour améliorer les conditions de vie des togolais. Il y a eu, il y a quelques semaines, un concours de 

recrutement du personnel infirmier pour la fonction publique. L’ensemble des agents de nos 3 

structures (hôpital, centre de Korbongou et centre de santé mentale) a tenté le concours dont nous 

attendons les résultats. Ceux qui auront réussi, seront, soit maintenus dans  nos structures, soit affectés 

dans d’autres postes et il nous faudra alors recruter pour les remplacer. La crise existant aussi au Togo 

en matière d’emplois, ce ne sont pas les candidatures de demandeurs de travail qui nous manquent. 

 

 A l’association VIE, les enfants trouvent les vacances trop longues mais les encadreurs : les 

« mamans » des maisons encore plus ! Heureusement qu’il y a du passage pendant les mois d’été, 

comme en juillet, le groupe des jeunes, pour faire des activités et mettre de l’animation. Cette année 

les jeunes n’étaient que 5 mais ont fait le travail de 10 ! Il ne fallait pas les bercer le soir ! 

Il y a aussi pas mal de problèmes de santé chez les enfants de VIE. Ils sont pourtant  courageux et 

résistants. 

 

 Autre évènement qui vient bousculer bien des projets à commencer par les leurs : le couple de 

volontaires DCC venu nous aider pour 2 ans a dû rentrer en France avant la fin du contrat. Nathanaël, 

leur petit garçon de 4 ans, a eu des problèmes de santé. Il a dû être rapatrié et tout allait bien 

finalement. Ils avaient le billet d’avion pour le retour au Togo mais à la dernière minute les pédiatres 

français n’ont pas voulu prendre de risques et ont refusé de signer les documents pour l’assurance. 

David, qui était DRH à l’hôpital, a repris l’avion il y a une semaine pour rejoindre sa petite famille. Il 

leur faut maintenant se réinsérer en France, sept mois plus tôt que prévu : maison, travail pour chacun, 

inscription des enfants à l’école…. en un temps record ! 

 

 Maintenant il me reste à vous remercier chacun, chaleureusement, pour l’attention que vous 

accordez aux nouvelles de l’association Yendubé et l’association VIE, pour votre amitié et votre 

fidélité toujours à nos côtés. Vous savez que vous pouvez compter sur les nôtres. 

 

 Bonne reprise de toutes vos activités en espérant que les beaux jours d’été vous ont été 

profitables pour « regonfler les batteries » 

 

 

 

        Les Sœurs Hospitalières   
 

 

 


